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u iwnivR i i w u t un ynts 
le centre de la cité de Londres 

6 avions britanniques abattus au-dessus de la côte hollandaise 

Quartier Général du Fuehrsr, M. jecufs de Londres, que les aviateurs Amsterdam. 20. — Lagence Reu-
— Le Haut Commandement des allemands ont. au cours de ces ope- ter annonce que l'alerte aérienne s; 
Forces Armées Allemandes com- rations, été lavonsés par une bon- ete donnée mardi sou- à Londres 
muiuque : ne visibilité. j ^ 

La nuit dernier*, des avions de 
combat allemand» ont attaqué des 
objectifs dans la région do Londres. 

Malgré la violente reaction de la Berlin 30. — On apprend que 
D.C.A." et dés chasseurs de nuit e n - £ ' * » « puissant» formations de 

„ nemis. les appareils aUemands bombardiers nord-amencains ont 
Dos unité» do protection de la ..e l l s s ,rc_r . . , ,r™i.r i. <.rntre de survolé aujourdhui. dan» l'après-

maHno «a guerra ont descendu, ^assirent a survoler le centre de Allemaime de l'Ouest De 
hier, au dia.ui d» la cote hollan- -a eue Les. bombe» ont atteint les ffiA

Dïï^"J « M 
daiso. six avions britanniques. objectifs vises, provoquant entre P.u» amples détails sont attentais. 

autre* une violente explosion. En — 
*** outre, plusieurs uicendies ont écla-1 _. - . . . 

Berlin. 20. — Le DN.B. apprend.té. L'un d'eux a pris immédiate- l l p n n r t *••» V n l A n t a i r P f f . 
a propo» des attaques dirigées par ment une grande extension et était a y v j p a i *• « * T V I V U U U I V » 
.*» avion» de combat, allemands, encore visible de loin lorsque les • • • M M 
dan» 1» nuit du 17 au II et du 18 aviateurs allemands étaient déjà n » l a I Y T 
au 18 octobre, contre certain» ob- sur le chemin du retour. » • » » * • w . » . 

lin général soigne lu l-méme ses blessés. 

LES ANGLO-AMÉRICAINS 
rejetés d'une localité 

au nord de Capoue 
Quartier General du Fuoèirer, M. pes qui éclatèrent au milieu dé» rav 

- Le Haut Commandement dé»,deaux »ur lesquels avaient pria 
« . V—^.— — „ _ ,place le» survivants, qui de plu» lu-
Force» Armée» Allemandes c o m - ^ mtniilét p ^ "V» „££ * . 
munîque : bord. 

«„ ...„. •• sud. «. ^Mj%2SZZ S ' ï X f f î S 
activité dé combat plu» vive **v»\*Bll]^mmt atteint et coula a pic. 
la boucl» du Voltumo et dans l» D autre part, plusieurs embarca-
Jécteur de Campébaaaa. Apre» un'lions de sauvetage qu'on pouvait 
combat mouvementé. It» troupes ' a " ^ i , t J ^ ^ 2 H L o o m m ' " " * • 
américaine» lurant r.jétéos d'un» ^ l e f t ^ n

d T u n
I M » . «..,« « n , . 

localité proviéoiromont perdu» au;ia seconde toi» que, dans la mer 
Nord da Caoouo. ïEgée. de» naufragés sont pilonBés 

Sur laa autre» secteurs du trant, e l l u é» P»* ••* aviateara aafJaJs. 
sur les autres Motouri «y' V ™ * L e pnmier < * , ï e s t produit l ë T o c -

on signalé une aotivtté d'artlllerle!,o b£ ^rsau un croiseur et de» de», 
réciproque et une fructueuse mM"noyer» britanniques prirent sous la 

<Ph. Graphopresse' vite de no» troupe» d» ehec. 

DANS LES EAUX DE VARDOE 
14 avions soviétiques abattus 
par les chasseurs allemands 

l tDos combats ext rêmement violents ""T^HZ"* 
attaqué par la R. A. F. 

ifcu de leur artillerie 
'.sur lesquels avaient pris place 
{rescapés allemand». 

| Paris. 20. — Deux convois de vo-
|lontaires de la L.V.F. ont quitté 
t Pans pour le front de l'Est, le pre-1 niier lundi soir et le second mardi. 
iemmenant un fort contingent qui 
• va renforcer le régiment qui défend 
! les couleurs françaises dans la lutte 
contre le bolchevisme. 

! De nombreux parents et amis 
jetaient venus accompagner ies Lé-
i gionnaues et se pressaient sur le 
quai de la gare de l'Est. 

i Un officier français représentait 
colonel Puaud. actuellement au 

continuent à se dérouler 
au sud-est de Krementchug 

Depuis 11 mois les Soviets ont perdu plus de 2 millions 1/2 d'hommes sado? 

Quartier Général du Fuéhror. 28. Au Sud-Est d» Krementehoung, (.'infanterie soviétique a 

Berlin. 20- — Le D J * 3 . apprend 
que dans la nuit du 18 au 18 octo
bre, un vapeur allemand a été a u 
Laqué et coulé dan» la région mari
time au nord de l'Ile de Crète par 
dix bombardiers anglais. Le navire 
avait a bord plus de 2.300 sold»u> 
talien» appartenant à l'armée de 

o. parmi lesquels 1S0 offi
ciers ; 400 seulement ont pu être 
'sauvés, les autres ont péri dans les 
fiots. Lé nombre élevé des victimes 

subi ces c s ! du au fait qu'à l'aurore, les 

MORT 
du grand comédien 

André ANTOINE 

_ , . — -_ ',-^,,* - r i ,« n f f . „ i . . . | i a r n 4 n j « t a i t ; wumvrilfjr w « l i v r a i «*• i • * • • • • • » . *» • « M « J W V S » H «m r \ r n i i v i H v i t v w f i * i i» i i i i fULLci ic o u t i c u v j u c e\ o u u i v « - -— -— — - - -• — _* r 

Quartier General du Fuohror, M. santés formations, dans les com-!'">">•• « L " ? ° V «,^v ^ S r f r . n , ; ; — ^ Haut Commandement des M» dur» oémtoats détanéit* m pour-derniers jouis de teUes pertes, eu-ltonmsjdlérs britanniques réappa-
— Le Haut Commandement des jats defensifs soutenus par l'armée: ï * " u

M * ^ " ^ , r S ^ - ^ T , . ? ^ f o r c e s Armées Allemandes com- suivent »v»c la monté violence. jviron 90 % de ses effectifs, qu'elleliurent sur les lieux pour empêcher 
Force» Armées Allemandes com- ac terre et particulièrement d a n s i - r a n £ a i a J*,,*3, ° u , „ ! ivJ . , ;™,t in munique : Entre Kiev et Gemel, les tenta-;doit être considérée comme virtuel- le* travaux de sauvetage entrepris 
«unique : :» région de Krementchug. Dans la [ coimnaxKiarir. ie centre o instruction ^ ^^ d A w ¥ l u tivéé do poroéé ennemies on dit-, lemeffl. éliminée du combat. dans l'entre temps par les Aile-

Dans les e«ux de Vsrdoov dos matinée. d?s centaines davions s t i o e
D , , , „ , î l ; , ) , . , , . , , , - , i „ T» Sovioti «ont do nouveau passés gltsrsrits ondroits ont été repoussé»» , bataille* oniniâtreu et inee«-lm a n d ï 

formation, d. chasseur, at d'.v..ns m Stukas allemands on: déclenchél E S « ^ « ^ o ^ v é t i i T d e ^ i S ï i î ï t ^ n*\ p « S s . m f £ • ! » » . * «^«*»x oombatt qui « U m e s Uvrcèf dePpS^ quatre moî Au cours de cette deuxième atta-
d««ruct«ir» ont, a ~ ~ ~ J * ^ . n ^ r d e . ^ i ^ * £ ^ ^ ^ ™ " ^ & ^ ^ A ™ * "*»"* *»>rM d* ^ ^ • r S ? * ^ ™ J ï J r £ t î . J « ^ c o U t e " Y u ^ ^ r t e ï ' p l u . " 

s | - entonnèrent leur chant de route loombats. 
loue une attaque aérienne 
exécutée contre un convoi de ravi- <unsi que contre des concentrations 
taiilement allemand. 'roupes et des contingents prêts 

Sans subir eux-mêmes de pertes a entrer en ligne. A la suite de ces 
lés aviateurs allemands abattirent opérations. 1 ennemi a subi des per. 
14 appareils ennemis. K,x>rtantes en hommes et en 

S matériel-
Berlin. 80. — Le D.NB. apprend, 

L, i.? l'aviation allemande qui. le 18 
octobre n i pu poursuivre, à cause 
ùe la mauvaise situation atmosphé
rique, que des opérations de peu 
d'envergure, est. ,e 19 octobre, de 
iiouveau intervenue avec de puis-ATTENTION AU POIDS 

DES COUS DESTINES 
AUX PRISONNIERS 

Lvon. 30 — La direction du ser-i 
wee des prisonniers de guerre com- : 
musique : 

Il » été signalé à la direction du ! 

service des prisonniers de guerre i 
que les autorités allemandes cons
tatent, depuis quelque temps, que1 

les coli» individuels adressés aux 
prisonniers de guerre et dont )e 
?oids maximum a e-c fixé à S kilos, 
représentent souvent un excédent i 
de poids. 

D est rappelé aux familles et aux, 
correspondants habrucls des pn-i 
ionniers de guerre, qu'en règle gé-' 
nérale. les envois dépassant le poids 
maximum autorise, nt .sont lias ad-
ûiis. Quant aux colis contenant uni 
objet indivisible, acceptés excep-
t.onnellement jusqu'au poids de 10 
kilos, ils doivent être revêtus d'une1 

mention appropriée justifiant ic 
poids anormal. 

L'attention de tous les expedi-; 
tcurs de colis individuels est appe-1 
iée sur le fait que l'inobservation 
par quelques-uns de la règle établie 
r.squcrait dentrainer des mesures, 
restrictives don- souffrirait l en-
3«mble des prisonniers. 

— • * -

675.000 francs 
pour 50 francs ! 

ou l'art de gagner 
aux courses 

et d'échapper au fisc 
Clochard quasi - profession 

nrt, un homme ne possédait i 
que cinquante francs lorsqu'il 
pénétra au bureau du P. M. U. i 

Il joua 50 francs gagnant 
mec report sur les sept cour-
fer. La chance le favorisant, 
il récolta 67f .030 francs, ce qui ! 
constitue le record du pain I 

L'heureux gagnant redouta 
alors l'homme aux ongles cro- ; 
chus : le t'sc Comment donc 
pourrait-il indiquer les sources 
de son revenu autrement qu'en 
allant demander à M. Oller. 
directeur du Pari Mutuel, un 
document valable ? 
— Donnez-moi 675.000 francs. 

dit M. Oller. et je vous remet
trai un chèque grâce auquel 
vous serez à l'abri de tout 
soupçon. 

Helas t le. veinard avait légè
rement écorné son capital. Or. 
des âmes charitables comblè
rent momentanément le trou. 

— Maintenant. 7tira le ga
gnant, je vais m'acheter une 
petite ferme à la campagne. 

Ce qu'il fit. 
• - -• i i S i 

Sur I» resté du front, on no si
gnai» que de» combats locaux plus 
vifs couronnés do succès, qu'au sud-
ouest dé Veliki-Luki et au Nord du 

[lac limon. 

I Berlin. 20. — t La bataille de 
Krementschug s'est développée au 
point de constituer le plus grand 
effort accompli jusqu'ici par les 
Soviets, sans que. en réalité, les bol-
•hevistes aient réussi à étendre 

. ^ a a davantage la brèche pratiquée dans 

a la conférence de Moscouî anf^^^^^ 
: poursuit : 

500 000 tués et blessés. 
de {que. les aviateurs britanniques lan

cèrent une nouvelle série de bom< 

ne participera pas personnellement! 
7.000 Chinois encerclés 

par les Nippons 
à la frontière smo-birmane 

André ANTOINE 
photographié d se table de travail. 
le jour de son 80»« annteersan-e, 
en janvier 193s. Pb. Archives). 

Pari», 30. — On 
auteur-acteur André Antoine. 

nuit dennere dans «a 
PouHéjuesv 

fonda le Théâtre Unie . 
Théâtre Antoine et. finate-

l'Odéon. 

Les observateurs politiques berli
nois sont frappés de ce que le con 
grès pan-slave de Moscou ait bru
talement écarté les revendications 
que tentent de faire prévaloir les 
gouvernements exilés de Londres. 

Les traitements 
des fonctionnaires 

semblable qu'aucun communique 
ne sera donné à la presse avant la 
publication du communiqué défi
nitif 

Staline n'a pas l'intention de par
ticiper personnellement à la confé
rence. On suppose toutefois qu'J 
participera aux travaux d'une con
férence militaire qui aura lieu ulté-
iieurement et au cours de laquelle; 
C prendra la parole. 

L'EUROPE ORIENTALE LIVRÉE; 
AUX SOVIETS 

Berlin. 20. — On considère, au-l 
jourdliui. à Berlin, comme « musi-j 
que d'accompagnement » de la con-, 
férence des trois puissances à Mos
cou, le discours radiodiffusé du 
maréchal Smuts à 1 occassion de la.genérale des traitements des fonc-
réunion pan-slave de Moscou. itionnaires civils dé l'Etat a été éta. 

Dans son allocution, Smuts a dé-ltolie par la loi du 3 août 1943. 
claré que l'établissement d'un se- L'application de cette loi aux 
cond front était certain, même si i fonctionnaires des administrations 
l'on ne devait l'attendre que pour leicentrales. fait l'objet d'un décret 
printemps prochain, et a qualifié!en date du 15 octobre que publiera 

surplus l'étroite collaboration 

Tokio reconnaîtra 

remploi 
des prisonniers 

de guerre rapatriés 

Apre» des succès initiaux ils n'ontiune bande de territoire de plus e n i i ^ ï " " . „ ,„„ , .„„ , „ . i w 4 ™ An-,,l 
toutefois plus réussi a transporter:plus restreinte la 36e et la 28e d i - . h " f ™ «J P f , Ï S n ^ . i i ^ 2 ^ * ' ' 
U, bataille plus au Sud et plus a vision de l'armée chinoise du Cen- u n « l a n a - lurent auumes. 
l'Ouest. Cela est du à la décisiot |tre, qui sont a la veille de leur 
foudroyante du haut commande-idestruction. On évalue a 7.000 le 
ment allemand qui. en présence de inombre des soldats chinois encer- . -, . 
'extraordinaire supériorité matc-!Cles sur la rive occidentale du Sai- UnmedHteneHt IC fOUVemeOrtOtI Vichv, ao. — Les prisonnier» do 
rielle et numérique de l'ennemi. a:Wm supérieur (guerre rapatriés doivent, an le sait, 
retiré les divisions allemandes, d m c c c l I C I A N C c i rT D r r u i s i m c natrOOa PTOVlSoire 010000 être réintégrés dans leur einptol de» 
façon a pouvoir neutraliser ainsi le DISSENSIONS ENTRE CH , N f t l ^ 
premier choc principal. 

» D'après toutes les nouvelles qui £J AMERICAINS gouvernement 
parviennent du front sur le coursl _ _ „ . _._ _ _ _ _ [^^_ JtïïLJÏÏ?" ^id'entrepnses tournent la toi sou» 

des prétextes divers, frustrant ainsi Le décret les concernant 
va paraître à l'Officiel 

Vichy. 20. — Une classification 

leur retour. 
Tokio. 20. - ^ d g « 2 é f M â t o £ > i Mals k mintetre du Tnna- "u-

m r * ? « f . ^ ? . -ÏÏ i.r'cieux d'éviter que certains chefa 
<rhui, aux représentant» de l a m ^ n t , » . , , , . . , t ^ ™ . n , i . UM ^ , -

de la bataille ce mouvement a d'au-, Tokio. 20. — Au cours des obser-;Presse étrangère, que le Japon re- \ 
leurs réussi. L'àpreté de la lutte;vations des lorces japonaises dans,connaîtra immédiatement le gou-
•l'en est en rien diminuée. Au con-lle Yunnnan. la communication des,vernement national hindou provi-
tralre. elle augmente encore d'in-Uroupes dt Tchoune-Ktiis avec 

les prisonniers de leur droit le plus 
strict, vient de prendre un arrêté 
précisant les formalités que doit 
remplir un employeur qui refuse de 

avec la Russie de maxime fonda
mentale de la politique britannique. 

Ainsi, déclare-t-on à Berlin, la dis
position à faire des concessions à 

es Mire dés que s» constitution sera 
"ensilé. *L^s"c^dmcms"crimàtiquesiAniéricains. a été entièrement cou-1annoncée. On s'attend à ce qu'il . _ 
peu favorables n'y changent rien |pee, ce qui a fait échouer leur plan .soit "^JUT Pied le 21 octobre, pari^m,,^,. , , , . a ^ aoa eninphse ^ 
Les Soviets et les Allemands oonti-ldoperations. " 1 , n < ™ B o s e - B o n «*«« • « • e t*- prisonnier de guerre rapatrié, on 
nuent à amener en masses de nou-: La situation de Tchoung-King s'estjoi^ a bnonan. I_t_l_ m_ Invoquant l'inaptitude physique de 

incessamment le f Journal Offi
ciel ». L'article premier de ce texte points 
fixe la correspondance des fonç-j temps ne le fssse Pj» ^PP0**1" 

relies troupes et du nouveau mate-iencore aggravée par le fait que la Le premier ministre Tojo fera 
T-iel : région où opèrent les Nippons,! une déclaration a ce sujet lor» de 

(s'étend à Lungtchuan et a la val-1la prochaine séance de la Diète. 
L'roiivrp lîp l 'arme aér i enne lée du Tentshung. deux bases de œuvre ae i «rme acnmuc vavitaiUemenl de Tchoung King. ce, 

» U est intéressant de noter que i qui a provoqué dans cette viUe unel 
larme aérienne allemande inter-igrande disette de vivres. : "»"«£°ÎL , \ • La. section de 
v e n t dans^ toute la bataïUe auxl Doméi annonce que d'après des Bangkok de la Ligue dindependan-

névralgiques. quoique le nouvelles complémentaires^^une_ten-|5e " j n d o u ^ / ^ ^ ^ ^ ^ è l l e j a ^ r e ç u j q u c l'employeur 

Le sabotage a u Indes 

Un inventeur français vient de mettre au point un appareil à 
réactions électriques destiné à combattre les maladies des pfanfes 
(phylloxéra/ et a tuer les iruectej nuisibles (doryphores, etc.) ; le 
voici soignant un arbre et s'eidant de son appareil, (Ph. Belgapress). 

lions aux numéros dé l'échelle gé- Elle a probablement pour tâche de 
nérale. L'article 2 déterminera le neutraliser 1 artillerie ennemie, qu. 

L M — l . ~ i r i T Î U Î r dont les visées montant des traitements. agit ici avec une puissance incon-
nue auparavant. 

?, ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ = r T 51 , o n ne dissimule pas. d a n s lés 
milieux militaires de la capitale du 
Reich, que beaucoup dépend du ré
sultat de la bataille. Le but du com
mandement allemand parait être 
d'occuper avec les moins de pertes 
possibles par des mouvements de 
repli et de contre-attaques, une li
gne d'où l'on pourrait réaliser le 
plus facilement le passage de la 
campagne d'automne à celle d'hi
ver. 

» Les Soviets manifestent égale
ment de l'activité sur les autres sec-
tour» du front- Us veulent visible
ment empêcher les Allemands d'a
mener des troupes qui pourraient 
intervenir comme renfort» dans la 

QUINZE MILLIONS D'HINDOUS 
MENACÉS DE MOURIR DE FAIM 

La récolte du tabac a été superbe 
dans le Nord et le Pas-de-Calais 
Au temps béni de la paix, le prui-ldes quantités appréciables et appré-

cipal sujet de conversation. — nous ciees. 
allions dire l'unique, — dans nos Pour nous en tenir 4 la circons-
viilages. en dehors de la politique. ! cnption dépendant des deux maga-
bien entendu, était la pluie et le -'-sins de Saint-Pol et de Montreuil-

sur-Mer. dépendant eux-mêmes de 
la Direction des tabacs de Béthune, 
voici quelques données qui-pourront 
intéresser nos lecteurs. 

Le grand fait nouveau, cette an
née, c'est celui des deux récoltes : 

beau temps. 
Le» malheurs des temps y ont 

ajouté la guerre au premier plan, 
le ravitaillement et aussi le tabac. 

Les fumeurs de France ont été. 
ce» temps derniers, soumis à de 
rude» épreuves. L'arrêt de toutes i'^"première, qui vient de se terrai-
le» importations de tabac exotique | n e r e S t c e n e des petites feuilles, 
a provoqué une pénurie qui a fait Auparavant, l'Administration des 
passer bien des mauvais quarts tabacs fai»»it détruire ces petites 
d'heure aux fervents de l'herbe a l ^ u i ^ ce t te année, en raison de 
Nicot. quarts d'heure particulière- i l a pénurie du tabac, la récolte en 
ment désagréables dans nos p a y s i ^ a utorisée. et les livraisons vien-
du Nord, une des principale» r é - | n e n t <j;Bvoir lieu en octobre. Celle 
gions productrice» de France. Les U e ) a récolte des grandes fouilles, 
départements du Nord et du Pas- J a normale, aura lieu, comme d'ha-
de-Ca!als n'approchent pas évidem- b U u d e e n j»nVier. Les petites 
ment pour l'importance des ré-
coites celle» du Sud-Est et du Sud- ' 
OuoaU mal» fournissent néanmoins (Lira M suite en deuxième o«««i 

Ucneve, 20. — On mande de Lon-
ure» : Le secrétaire géaéral du Co
mité des congressistes indiens de 
Grande-Bretagne a fait, hier, à 
Londres, les déclarations suivantes: 

Je crains que cette année le nom
bre des victimes de la famine aux 
Indes ne dépasse largement celui 
de toutes les pertes subies sur l'en-
àemble des fronts et qu'il n'atteigne 
quinze millions d'individus. 

Rien qu'au Bengale, a-t-11 ajouté, 
U manquera la nourriture de dix 
millions de personnes. Cette pénu
rie de vivres était connue du gou
vernement, il y a 6 mois au moins, 
et malgré de nombreux avertisse
ments. Lord Linlithgow n a pris au
cune disposition pour y faire face 

Ii a ainsi condamné à mort au 
.noms un million d'Hindous au 
Bengale. 

J'espère que. de cette conduite, e 
Parlement britannique lui deman
dera des comptes ; U verra si l'an
cien vice-roi peut, par ses explica
tions, se laver de la re»ponsablUtd 
de centaines de milliers de mort», 
et peut-être de ces millions Ae 
morts. Il apprendra de lui s'il a des 
• aison» valables à fournir pour l'ex
torsion de leurs vivres aux Indiens 
a.ors que ceux-ci mouraient de 
faim. 

Pour conclure, le secrétaire géné-
lai a demandé que Lord Linlithgow 
fut mis en Jugement par le Parle
ment 

Le témoignage d'un sénateur 
américain 

Madrid 20. — On mande de Was-
nuigton : Le sénateur Brewster, 
l'un des cinq membres de la Cham

bre haute américaine, qui viennent 
d inspecter les fronts de guerre, a 
déclaré que la famine au Bengale 
telle qu'il l'a vue, était « terrible v. 
Il a ajouté : 

« Nou» avons vu des morts dans 

ce dernier à tout emploi 
L'intéressé devra d'abord être avi

sé de ce refus par lettre recom
mandée 

Il pourra demander * 1 inspecteur 
du travail de désigner un médecin 
charge de se prononcer sur la vali
dité du motif invoqué, cependant 

se verra astreint à skm croissante se manifeste entre !de nouvelles^ informations relatives (indiquer a 1 inspecteur du travail 
le camp de Tchoung-King et celui I» des actes de sabotage oui ont étélde façon détaillée les raisons oui 
des Anglo-Américains, car ces der-|Commi» par des nationaliste» hin-jont motive sa oeemon. 
niers, pour diminuer leurs pertes. IÇi.0"5- * ' occasion de la semsine de i L'inspecteur du travail désignera 
n'aident plus la Chine qu'avec|Gandhi. Sur 75 actes de sabotage,|dans un délai très court, un mode
leurs forces aériennes, tandis qu'ils:90 ^ t ete particulièrement réus-.çin pour procéder a l'examen de 
laissent à l'armée de terre de S1»; Les nationaliste» hindous ontU'intéreasé : médecin Inspecteur du 

I notamment fait dérailler 17 trains, travail, médecin de l'office du tra-
dans la province de Madras. dé-iv»u ou médecin d'une « Maison du 
truit < dépôts militaire» et Incen- Prisonnier s »»u«u ou 
dié 3 stations d'essence. Des h- Le» conclusions de ce médecin »»-
f!?e£x ^ l o r u q u e " o n t *** coupeesjront notifiées par lettre recomman

dée au prisonnier et à l'employeur. 

le* rues et des femmes et des en- bataille de Krementschug. Mais ses 
fants agonisant», l'estomac gonflé. 
On nous a dit que la famine résulte 
de l'interruption des importations 
dt riz de Birmanie, mais elle n'a 
réduit les stocks indiens que it 
IC % environ. Si le restant avait 
été réparti de façon équitable, il 
aurait sans doute été possible d'évi
ter la crise actuelle ». 

Cordell Hull 
a donné ses ordres 

à de Gaulle à Alger 
Vichy. 30. — On vient seulement 

d'apprendre d'Alger que le ministre 
américain des Affaires étrangères. 
M. Cordell Hull. a tait, au cours de 
son voyage vers Moscou, une brève 
escale à Alger, pour conférer avec 
de Gaulle. 

On croit savoir, dans les milieux 
anglo-américains d'Alger, qu'un re-

?résentant soviétique assistait à 
entretien 

Paris. 20. — « Le Petit Parisien » 
croit savoir qu'Edouard Herrlot, qui 
aurait présenté, ces temps derniers, 
des signes multiple» et manifestes 
de dérèglement mental, serait pro
chainement transféré dans uns 
maison de santé d* la région pa
risienne. 

calculs reposent sur de fausses sup
positions, car les AUemands dlspo-
sent de troupes fraîches suffisan
tes. 

» Dans la région entre la mer 
d'Azov et Mélitopol. ainsi qu'au 
Nord et au Sud de l'autostrade ver» 
Smolensk. les attaques bolchevlsie» 
fléchissent, de aorte quen réalité 
on ne peut plus leur attribuer 
qu'un caractère local. 

» Par contre, la reconnaissant 
aérienne allemande a observé, dans 
la région de Leningrad, des prépa
ratifs d'une offensive de grand style 
c* la part de» Soviets. 

> On doit donc s'attendre pro
chainement ici aus»i à une nou
velle vague d'assauts bolcheviate». » 

2.500.000 bokhevistes 
tués ou blessés 

Berlin, 30. — On apprend qu» 
parmi les unités soviétiques qui de
puis le 1er octobre ont été lourde
ment éprouvées ou littéralement 
taillées en pièces figure également 
la 17e division de tirailleurs d» la 
Oe^e. _̂  „, 

Le premier-lieutenant Andréi U&-
hakov relate que les 45e et «Se ré
giment» de cette divfrton. le» deux 
seul» qui sont encore en ligne, ne 
comportent plus que 300 hommes 
Tous les autres ont été tués ou 
blessés 

Pareillement, 1» 334e division 

en 30 endroits. 

Les travaux de forttficatiot. le 
long des cotes de l'Atlantique. 

(Ph. Graphopresse) 

VALENC1ENNES VA AVOIR 
UN NOUVEAU SOUS-PRÉFET 
Vichy, 30. — Le « Journal Offi

ciel » publie un décret nommant 
M. Guillemaut. sous-prefet de Va-
lonclonnoa, préfet délégué à Nancy 
en remplacement de M. Damand 

M BOYER-RESSES est nommé 
sous-préfet de Valendennes (1rs 
classe). 

irché noir 
du poisson 

N' Ot'S écoutions l'autre soir, avec II faut de tout* urgence comme 
effarement, les déclarations] l'a demandé le Conseil Municipal de 
de M. le Chanoine Détre». au\ Lille à ta dernière séance, que,toit 

Conseil Municipal de Lille. Chargé]apporté une modification aux mé-
d'expoeer la question du poisson/ ihodet en usage. 
telle qu'elle se prétente actuelle-] 
ment pour le Nord et le Pat-de-Ca-\ II importe d'appliquer pour le 
lait, le prélat-adjoint au Maire,] poisson, comme on l'a fait pour tant 
n'hésita pas à dire : « /( est arrivé] vautres produit* alimentaires de 
7 tonnes de poisson dernièrement à [première nécessité et en dernier 
Lille. Eh bien, cinq tonnes de cetil'eu pour la volaille, le principe 4e 
arrivage sont passées au marché' la carte avec inscription oblitatotre 
noir ». Ce qui est vrai pour Lille est] à » conjoroTnatemrj chee les mar-
également vrai pour toute la région]chand» de poisson. Pour la volaille 
et si noue suivons M. le chanoine\ la carte a été récemment créée alors 
Détrez dans son exposé, nous dirons i que les arrivages annuels atteignent 
que la distribution du poisson est s peine 1S0M$ kilos pour le Nord 
loin de satisfaire l'opinion publique, et le Pas-de-Calais, c'est m dire, une 

Kn effet, le Comité lillois de ré
partition a reçu jusqu'ici près de 
2 millions de kilos de poissons. Bons 
consommateurs, nos amis, vous en 
etes-vous aperçut T A moins d'être 

'elle en manger au restaurant pour 
un bon prix, vous n'avet vu que 
très rarement la queue d'un, comme 
Von dit. 

Il est clatr que si la presque tota
lité du poisson va au marché noir, 
la faute en est qu'à la différence de 
Paris et des autres départementt on 
permet aux marchand» de poisson 
de bénéficier d'un régime de faveur, 
d'une sorte de monopole qui les 
tient en dehors des rouages de l'éco
nomie dirigée et qu'on ferme les 
veux sur des août ftagrantt dont la 
répercussion te fait gravement ten

te ravitaillement de la tir sur 
lation. 

quantité quinte foi» inférieure aux 
deux million* de kOot de sole»Bel 
reçus dans notre répion annnueUt 
ment. 

Le système de la carte, en vigueur 
depuis trait ans, dan* toute* le* 
branche* de l'alimentation et même 
pour le tabac, a fait se* preuve*. Il 
est incontestable que cette façon 
de procéder est le seul qui tienne. 
compte de* besoins véritable* dm 
public et consacre, par une sotte dm 
référendum pusussli u, l'atltibutio* 
normal» do la clientèle. Il entretne 
d s même coup l'équité foncier* de 
la répartition et réduit aowstdO» 
Mement le* possibilités de meromé 
noir. 

Par intérim : 


